
Compagnie des Prêtres de Saint-Sulpice

Le Séminaire Saint-Sulpice
pour former des futurs prêtres à la vraie liberté

« Le but premier et dernier de cet Institut sera 
de vivre souverainement pour Dieu dans le Christ Jésus Notre Seigneur. » 

Jean-Jacques Olier, Directoire spirituel du Séminaire de Saint-Sulpice

Un lieu où les futurs prêtres diocésains se forment à la vraie liberté depuis 1641
Aujourd'hui, le Séminaire Saint-Sulpice offre à ses 46 séminaristes un temps de formation et 
de discernement selon une pédagogie de la liberté. Cette pédagogie se caractérise par 

- l’exercice collégial de la responsabilité ;
- une vie de « communauté éducatrice » réelle entre formateurs et séminaristes, en 

vue de la coresponsabilité et d'un meilleur discernement ;
- une initiation progressive à la vie spirituelle personnelle grâce à une direction 

spirituelle suivie ;
- un grand souci de la liberté spirituelle des candidats ;
- la recherche constante de l’union au Christ, la communion à ses mystères, ses 

dispositions, ses attitudes intérieures.

Avec une équipe variée et dynamique
Le conseil du séminaire (l'équipe responsable de la formation) est constitué de 6 prêtres 
diocésains formateurs, dont le supérieur. Originaires de cinq diocèses, âgés de 39 à 57 ans 
(moyenne d’âge : 48 ans), ils exercent de surcroît un ministère en paroisse ou dans 
l’enseignement supérieur.
Le corps professoral compte parmi ses membres ces six prêtres et vingt cinq professeurs 
externes, les uns et les autres apportant une expertise et une compétence spécialisée en 
philosophie et en théologie, mais aussi dans des domaines aussi variés que l’exégèse 
biblique, la morale, la liturgie, la spiritualité, le droit canonique, la psychologie, l’histoire de 
l’Eglise, la connaissance des autres religions, les langues sacrées, etc. 
Sont aussi associés au travail de formation de nombreux prêtres, diacres, consacrés et laïcs 
qui accueillent les séminaristes le temps des week-ends et des vacances pour se former 
directement sur le terrain pastoral.

Pour une formation toujours d’actualité
Cette pédagogie de la liberté permet à la « communauté éducatrice » de mettre en oeuvre 
les instructions de l'Eglise (Ratio), de répondre aux besoins de la société actuelle et des 
séminaristes en proposant des sujets, tels la bioéthique ou le management. Ces sujets 
peuvent faire l’objet de cours, de conférences ponctuelles ou de sessions.



Au service de l’Eglise universelle
Cette année, une douzaine de diocèses de France (Métropole et Outremer), deux 
congrégations religieuses et une société missionnaire confient au Séminaire Saint-Sulpice 
leurs candidats au ministère presbytéral. Les cinq continents se trouvent représentés, image 
de l’Eglise universelle. 

Depuis sa création par Jean-Jacques Olier en 1641, le séminaire Saint-Sulpice forme 
principalement des prêtres pour les diocèses de France, mais pas seulement. 
Il peut s’enorgueillir d’avoir formé des prêtres de Terre Sainte, maronites et melkites, des 
prêtres du Liban et de Turquie, des prêtres d’Ecosse et d’Irlande, des prêtres d’Espagne et de 
Colombie, des prêtres des Etats-Unis. 
Depuis 1890, près de 9.000 candidats ont suivi une formation au séminaire. Depuis 1960, 
plus de 2.000 élèves, et 843 ordinations presbytérales.

Un lieu au passé riche d’histoire
Situé dans un cadre paisible de verdure, particulièrement propice à retrouver l’unité de vie 
intérieure, le Séminaire Saint-Sulpice offre un lieu riche en histoire.
 La propriété, après avoir appartenu à la reine Marguerite de Valois, puis à Antoine de Sève, 
aumônier du roi, a été donnée à la Compagnie des Prêtres de Saint-Sulpice.
Dans le petit cimetière du Séminaire reposent les reliques du cardinal Pierre de Bérulle, l’une 
des personnalités de l’Ecole Française du XVIIe siècle avec Jean-Jacques Olier.
Le 1er juin 1980, le Séminaire accueillait dans la joie le pape Jean-Paul II et l’assemblée des 
évêques de France. 
Les séminaristes actuels comptent parmi leurs prédécesseurs des personnalités telles que 
saint Jean-Baptiste de la Salle (1651-1719), saint Louis-Marie Grignion de Montfort 
(1673-1716), Charles d'Aviau (1736-1826) et Joseph Bouvier Lapierre (1757-1838), 
fondateurs des Basiliens, le vénérable François-Marie-Paul Libermann (1802-1852), 
fondateur de la Société du Sacré-Coeur de Marie et deuxième fondateur de la Compagnie 
des  Missionnaires du Saint-Esprit (Spiritains), entre autres.

Où les Sulpiciens se passionnent à la fois pour la formation des futurs prêtres et 
pour la formation permanente des prêtres 
Actuellement, le Séminaire accueille aussi des groupes, plus particulièrement pour des 
sessions de formation. 
C’est ainsi qu’il vient de recevoir fin octobre une session nationale pour les membres des 
équipes de séminaire qui se retrouvent tous les deux ans. Cette année, plus d'une trentaine 
de participants, venant de dix séminaires et de deux organismes de formation de prêtres, ont 
réfléchi sur le thème d’une grande actualité - « Des évolutions dans notre mission de 
formateurs ». 
C'est ainsi que le Séminaire reçoit, depuis une dizaine d'années et tout au long de l'année, 
des groupes de formation universitaire (GFU). Ces groupes accompagnent une vingtaine de 
jeunes étudiants ou professionnels dans le discernement de leur vocation et la formation au 
ministère de prêtre.
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